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Grande Manifestation 
Mutualiste a Lille 

o 

L'assemblée générale de l'Union 
du Nord fut une imposante dé
monstration de vitalité et de force 

U n e ass i s tance particulièrement nombreu
s e , lelle q u u u eii voit rarement dans c e s 
réunions semestrie l les , s eUni remtue tiier 
maii i i s u i l e d e la Société Industrielle, à lass-
suiiiulée iiéiiérate de I Lu.un mutuelle «lu 
Nurd IS9 détenues, venus de tous tes points 
du département, étaient présenta, représen
tant 3C* Sociétés d e secours mutuels . 

M. Georges Petit présidait, a v e c M. Mau 
rice t i i iquesne, directeur de l'Union, entouré 
d e s membres du bureau et du Conseil d'ad
ministration. 

En ouvrant la séance , M. Georges Petit 
adresse on souvenir ému à la mémoire de 
M Adolphe Uecosler, Irésorier et Lc.nRue-
vilte. vice-prés «lent, récemment décédés- Il 
tait, en- termes touchants, un éloge mérité 
d e c e s deux dévoués mutual istes . 

MUIKWEIUT'IE- remercie vivement le 
Président des pnroles qu il vient de pronon
cer a l'égard de M [leeoster. le regretté fon
dateur de -la société des Anciens -Sous-
Officiers. 

Rapport moral et situation 
financière 

M. Georges DESUtHJSSikAUX donne lec
ture du rapport moral, marquant un accrois-
Sèment continu de l'Lnioii du Nurd Dix nou
ve l les soc ié tés oui demande leur ailliés.on à 

• ee t oi «ai i i sme. .(in a en outre enregis tré qua
tre nouveaux m e m b r e s d honneur. L'effectif 
actuel a é lève à 736 sociétés , représentant 
environ trois cent mille membres . 

M. COHUAUX, trésorier et M. Degouy, 
rapporteur de la commiss ion d e s f inances, 
exposant ensuite lu situation financière, tou
jours <n voie de constante prospérité. 

( > s rapports sont adoptés a l'unanimité. 
U en est de m ê m e pour cens de M. D U M -
VIEH. relatifs aux prêts hypothécaires, e u x 
habitat ions a bon marché et è l'Hôtel d e l à 
Mutualité, dont les travaux d'aménagement , 

• a n boulevard Vauban, seront a c h e v é s cette 
r a n n é e l a prochaine a s semblée générale 
' p o u r r a se tenir dans ce' superbe et vaste 

immeuble . 
M le docteur VVŒBRF.L fournit des ren

s e i g n e m e n t s intéressants s,ur les cliniques et 
d ispensaires qui v seront installée, pour fa 
préservat ion de l'enfnnce et la prophylaxie 
des maladies sociales 

Acte es t donné à M. VEROlEft d e s o n 
rapport s ignalent uu'une .enquête est ouverte 
anprês d> fontes Tes sociétés de l'I'nion au 
sujet de la création de pharmacies mutna 
Hâtes. 

lTn délégué proteste contrç les frais mé
dicaux ac lue ls . qu'il trouve excessifs.-

Les Assurances sociales. > 
S û r ouuciusious favorables du rapporteur 

s u r une propusiUon ôa tH A V l i , 1 a s semblée 
émet te v œ u que 1 insais i ssable té e t l'iuces-
«îbillté des peii3lou» de retraite» const i tuées 
s o u s le rég ime de- la loi du 5 avril lyto ou 
par application de la future loi sur les as su
rances soc aies s'applique m ê m e aux établis
s e m e n t s nus pituliei s ou aux c a i s s e s d as
s u r a n c e s , jusqu a concurrence de 300 fr. 

M. Maurice VANLAEK donne ensuite lec
ture d'un rapport très nourri sbr lé ta l actuel 
du projet de loi d 'assurances sociales . -I l si
g n a l e les efforts accomplis par - le ' dévoué 
président de l'Union, M. Georges Petit, pour 
animer le prochain texte législatif de l'esprit 
mutual ste. • Nous pouvons, dit en termi
nant le lapportenr, compter sur la bienveil
lante sympathie que M. Chauveau. président 
de la Commiss ion sénatoriale, a bien voulu 
accorder aux idées mutual is tes et dent il 
vient de donner un témoignage décisif par 
la lettre suivante, adressée le 11 mars , à 
M. Georges Petit : 

u Je vous remercie de m'avoir communi
qué le rapport adopté par le Conseil supé
rieur de la Mutualité. 

u Je présenterai leurs conclus ions A la 
commiss ion du Sénat avec le très grand dé
sir de donner satisfaction, dans la plus large 
mesure , a vos desiderata. 

» l*erme1tez-moi de vous dire que je su i s 
particulièrement heureux de l'accord inter
v e n u entre nous. Je vous remercie, du fond 
du co-ur. d e s efforts précieux et tout A fait 
décis i fs que vous n avez c e s s é de faire pour 
l e réal iser » 

M. V auiaer soul igne la portée de cette let
t re et Ou i l ioUimuâe reuuu a lucUl et miel 
l igeui- président ue 1 Liuuu mutuel le - du 
Nord. 

M. Georges P E 1 1 1 apporte de très sugges-
tils rensejjiiicijieiits cuuipietueutaiivs et oix.il 
pouvoir u s s u i e r que le projet de loi sera 
vote a u benêt , avant les procuaiues vacan
ce» pi"'It-inenUiii os 

A ce sujet, M Georges PE111 s ignale l ira 
por tante du Congres de i Union du Nord, qui 
Se Ueudra a Duiikergue le dimanche 4 juil
let 11-' précédera de quelques s e m a i n e s le 
Couplés uulii nal de Swtisi<ourK et les d«r-
Dieie» directives pourront être impimièes 
d a n s ces a s s i s i s mutual istes au luiictiotine 
ment de la loi attendue par toute la démo
crat ie • ^ 

Ce rapport de M. Vanlaer es t ensuite 
adopté à m a . n s l evées . 

Lass<iiJoiée éuiei ensuite le v œ u de ta 
création par le ministre du Travail d'une 
Médaille d honneur pour les vieux rnutua 
liste*, ayant plus de trente a n s de présence 
dans les sociétés de prévoyance. 

Hivers vo?ux''«un+ renvoyés à l'examen du 
Cousen d administrat ion, puis la s é a n c e , 
commencée à 9 heures 30 est levée à 1 heure. 

LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PAGE 

LA BANDE FEMININE 
DE» c 40 ELEPHANTS » 

D'aprBb ies journaux, la pouce londonienne 
a enfin réussi à détruite la bande dite det> 
• (j ante t iept iams », dont 1 une des fonda-
|ri était une femme nènme 

Cette Ruade, exclusivement féminine, avait 
été oiKanisée a v « tant d habile.é, que la po-
iice de nireté est re.-iee nendnut huit aune** 
sans pouvoir l'arrêter Cette bande se eompo-
Sfii! de eambt mie isee ei dr voleuses a la tire 
oni s e livraient dans les ntus beaux^quertiers 
d. l.o. rtra» au pillait» de» magasin* et de» 
maison* partit uliêtes Etie ne reculait pas 
drr- ni le» turress on» a o UJ*. ac stylet 

Cette bande a dérobé pour plm- de 130 «Ki 
livres sterling . d mnrchandUes dans le* 
i n i n d s magasins de nouveautés de la capi 
taie _ ^ ^ ^ 

M. MALVY VA MIEUX 
M. Malv v. doat l'état a* santé continue 

d*êUe sa;ts'fa,*nnt. pente assister au'Conseil 
des Ministres qui aura lieu lundi, a 10 heures. 
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Directeur s E u t . G U I L L A U M E 

R O U B A I X | ~ r 
20. Grande- Place. 20 
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Des Festivités && sont déroulées I*i«ex» à. XL.ille 

Tandis que dans la rue, la foule 
acclamait la reine ELISABETH de 
Belgique, venue rendre visite à la 
capitale des Flandres françaises... 

— La sympathique représentante du Peuple belge rece
vait un chaleureux hommage des Corps constitués 
municipaux, départementaux et universitaires ::: ::: 

LE. FILM DE LA' VISITE OS LA REINE 

EN AUT : A gauche : A M sortie do la Gare, la Reine eer . la mair du Président d'une 
Sorieté o Anciens Combattante ; A droite La Raine rrrivé- sur la Qrand Place dépose 
une gerbe Ce fleurs au pied de la Déesse ». - AU MIL'EU : A gauctte : Là Reine ayant 
revêtu sa toge -ort de la Préfecture, en cempag-iie de. M Daniel-Vincent, Ministre du 
Commerce ; A dro.te La Reine sourit aux Etudiants à la «ortie de «eUr Maison Vue 
de /a lmy. — EN BAS : A son départ, la Reine s'eet retournée vers la foule, couvrant la 
Place do la Gare pour écouler la Brabançonne et la Marseillaise. - On voit à sa gau
che ; MM Hudele, Préfet du Nord ; La îeureux, .linistre- oe l'Instruction Publique et 
Le -oy, see. gén de la Préfecture : à sa droite, M. Chavin .hef de C binet du Préfet du Nord 
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(LIRE LE COMPTE-RENDU DE LÀ VISITE EN DEUXIEME PAGE) 

L'assemblée générale de la Fédération 
du Nord des Pêcheur s a la ligne a eu lieu à Lille 

• — — — / • • « » — : . 

Elle a réélu les membres" du Bureau et a fixé au 30 Maf, 
la date du prochain Congrès'National QU' aura lieu à Paris 
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... La classe ouvrière et socialiste 
a joyeusement célébré au Palais-
Rameau l'inscription du 2000m e 

membre à la section lilloise du Parti 
• • • • • • < » • . > . > . > < . 

L'Anniversaire de la Commune fut commémoré avec 
le concours de Bracke et de Piérard et on ouvrit la 
souscription pour le monument Gustave Delory ::: ::: 

L'Immense PalaU Rameau dans lequel s'écrasait Mer la ' feule' socialiste en tête 

L'enthousiasme raisonné mais ardent de tout 
ah peuple de travailleuri a célébré tuer en une 
fête gratdwse donnée dans l'immense Hall du 
Palais Rameau a 'Lille, les pronrès immenses 
réalisés par l'idée socialiste dans la réuion LU-
toise, le souvenir d'un des plus magnifiques ar
tisans dt celle prospérité. Gustave Delory. an
cien député, encien maire de Lille, et ranniver-
saire de la Commune de Paris, symbole des tul
les sanglantes d'autrefois, des tulles où l'on 
versait ton sang pour la dé, .se de son Idéal. 

Au Parti Socialiste Lillois, deux' mute mem-
hres figurent désormais comme adhére'itt de
puis quelque temps.'... C'est un sucés.'... mieux, 
un triomphe pour la cause du progrès. 

-Et dfin> l'immense nef du Palais Rameau, dé-
oorée .de tentures rouges, de drapeaux tricolo-

^^S^^^^^^^^^t 
Wàne, célébrer celle vicCatre de Ta rWson triom
phant*. 

Roger SAI&HGRO,- Maire de Lille, oui avait 
organise celte ' manijeslation glorieuse dut ' en 
être satisfait.' Les orateurs appelés par lui: 
BRACKE. ancien député, membre de la C.A.P.; 
Louis PIERARD, député belne- de Mon», rem
plaçant Joseph • Wauters,. ministre belge; empê
ché, furent acclamés par une foule enthousiaste. 
Et, • dans une grande communauté d'idée, des 
militants du parti, aux plus modestes artisans 
et -pionniers perdus dans, ta masse, chacun put 
se rendre compte, que. en une marée montante, 
le vague du Socialirme libérateur s'avançait vie-' 
iorieuse de tous les obstacles. I.'avbe des temps 
nouveaux grandit, sa clarté éclaire les sentiers 
de la vérité, attiré à elle les individualités et les 
foules que n'aveuglent point les bas intérêts 
particuliers et les appétits malsaine. 

Une réception 
à l'Hôtel de Ville 

La matinée-fut, quelques heures, consacrée 
à une entrevue famîmale. Dès 11 h. 30, le 
Maire d e L I H e . Roger SALENGRO. entouré 
d'une grande partie du Conseil Municipal, et 
de nombreux .militants socialistes, recevait 
Bracke, rians> les salons de l'Hôtel de Ville. 

Etaient à cette réception : Willems, Saint-
Venant, Masson, adjoints ; Cnudde, Bauche, 
Dhilly, Doyennette,;Bdur, Couro'uble, Peeters, 
conseillers municipaux ; Planque, secrétaire-
général'"de ta'Mairte •: Bailly. secrétaire de ' la 
Section Lilloise du Parti-SoeWiste : Denne-
quin, çojiseiller d'arrondissement : Goudin, 
ancien adjoint ; Bergot, Henri Salengro, se
crétaire de ; la Mair'e de Comme, etc... 

« Aujourd'hui, déclare SALENGRO. c'eat 
pour nous une grande fête. Notre progression 
est manifeste. Avant la fête de cet après1midi. 
qui exalte ce progrès, je veux souhaiter la 
bienvenue la plus affectueuse à Bracke. * 

BRACKE épond quelques mots : € Même 
nos fêtes, déclare-t-il,. sont du. travail, car 
n'est-ce pas là une occasion de nous compter, 
d'enregistrer las enthousiasmes. Les progrès 
que vous avez faits tiennent à votre ténacité, 
•à-votre dévouement, à votre fidélité a la mé
moire à la ligne de conduite de G. Delory. de 

H. Ghesquière, de Jules Guesde. Vous avez le 
•droit d'être fiers de votre œuvre ». 

R. SAI.ENGRO célèbre ensuite le retour de 
Cnudde, le vaillant militant de la Bourse du 

Travail, souffrant depuis quelques temps, et 
la réception se termine ( ru- des vins d'hon
neur pris en toute"cordialité. 

La Fête du Palais-Rameau: 
. Une.foule immense, difficilement évaluable, 

mate dont'le nombre des individualités oscille 
entre quatre mille ou cinq mule, emplit de sa 
rumeur la vaste verrière du Palais Rameau. 

Dès leur entrée, â 15 h. 30, les militant- so
cialistes sont salués d'acclamations nourries. 
Outre Rogu' SALENGRO, Matre.de Lille, il y 
a là BRACKE. Louis PIERARD. député de 
Mons ; SAINT-VENANT, député ; DEREUSE, 
Maire de: Lomme ;. la.plupart, des adjoints, 
conseillers, municipaux de Lille,, et des repré-

. sautas s des (.rgail^aaons sociaiisfe* et syn
dicales unoisea . Bref, tout LUle Socialiste 
est présents. . 

La 'Fanfare l'Union BOUS ayant régalé des 
accents imposante, de l'Internationale, la Mu
sique municipale joua le ' « Beau Danube 
bleu » et la Chorale Dee-ousseaux « Les Sans 
Soqcis •. »e .fit - longuement ovationne" dans 
l'exécution de deux chœurs patoisants. 

Le député belge PIERARD et SALENGRO, 
maire d Lille, dans la cour du Palais-Rameau 

Bracke, fils de Desrous«eaux. tant d'ailleurs 
& remercier ami Courouble; • qui dirige ce 
groupement,. pour f on dévouement à U. mé
moire au grana chansonnier. 

L'allocution de Roger Salengro 
LE MAIRE DE LILLE RESUMA LA 

SIGNIFICATION DE LA FETE 
Le MAIRE DE LU.LE. au nom du Parti, dit 

d'abord sa joie devant le succès de cette ma
nifestation, destinée à commémorai le souve-
n'r des g lands jours d airtreiois. à célébrer 
les nouveaux suive*- du Partf dm.s la rtgion 
Lilloise, et à lancer la souscription en faveur 
du Monument Delory. 

LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PAGE 

L'assemblée générale du Comité du Nord 
de l'Union des Sociétés d'Education Physique 

- _ — » . 
Elle a eu lieu à Lille et a fixé au 25 avril, la date des 

Concours Départementaux d'Education Physique 
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(LIRE LE COMPTE RENDU EN « JOUKNÊE SPORTIVE ») 

Les membres dt. Oemlté du Nerd de l'Union dea Seoiété* d'Cduootler Physi^u- et de 
Préparation Militaire - ASSIS : do «auore à droite, MM Péllx. Jourdain G1 Maire, 
<r Iretart, OeJteut Debayre, Deburcq. - DEBOUT : MM. Salerabiar Léman. Delorola, 
La^enu, Marvhal, Dooteu' Bouret, Louqua 8a.orla», Lemalre, Lenne, Duponchelle. 

tt BIBI-LA-PURÉE " 
le roman-cinéma 

que nous allons publie»-

C'est Blscot l ,MAs" inimitable, 
qui le joue sur l'écran 

BISCOT DANS t BIBI-LA-PURtE ff 

Le ciné-roman qui deviendra te plus popo» 
lane parce que le plus captivant, e s t certtuV 
nemept celui de « Bibi-la-Purée « q u e nuu» 
alloua publier. • 

bibi-la-i'urée n'est paa une fiction. Il m 
exis lé et lut illustre il y a quetuue vingt a n s 
au quartier latin, à Paria. Ce la i t un être 
falot, minable, glabre, aux cheveux l o n g s 
qui logeait le diable et s a t iouçe e t qu i 
v i v a t d'expédients aussi nombreux qu im
prévus. 

De ce bohème, M. Saint-Martin a fait u n 
héros qui deviendra légendaire, et à l'écran 
c'est I u As is l'inimitable, le popuraire Biscof 
qui en a Tait un type des plus çusaesea. 

Nos lecteurs feront 'connaissance de e s 
« gnrçon •> svmpalhique en lisant le roman-
feuilleton qui va paraître bientôt dans n u s 
colonnes, en même temps qu'il sera projeté-
sur l'écran dea Cinémas de notre région. 

Liste des salles de cinéma 
où passera " Bibi-la-Purée " f 

Le 3 avril, a ROUBAIX : Ciné GaumoiMU 
Royal Leleu, Cinéma Noël, Cinéma Leleu. 
Cinéma Welghe. v ^ ^ 

Le 9 avril. Cinéma de la Maison Syndicats» 
L I L L E ; Cinéma G s 3 a LENB - Printam* A. 

O>ont, à SAINT-SMER. 
Le 10 avril, à TOUROOIMO : Clnema-BsL 

Palai- d'Eté, Cinéma du Pont des Piata. - -.r 
Et ensuite datu les Etablissements sala 

vants : Cinéma de la Fraternelle, a MARCO» 
EN-BA^ŒUL ; Théâtre l'Union, h LILLE j 
Coliseum, à BOULOGNE ; Cinéma-Palace, al 
LILLERS ; Deconinck, Cinéma-Bal, a TOUR* 
COING . Variétés Fivoiees. a FIVBS ; Cinéma, 
d» l'Egalité, à CANTELEU • Cinéma d a 
MARAlo-DE-LOMME ; Cinéma Français. «J 
HENIN.LIETARD ; Qnéma Appolo. à BILLV. 
MONTIQNV ; Cinéma Appolo, SALLAUMt. 
NES ; Cinéma Bertrand, a HARNES ; Tivoli 
Cinéma, a CAMBRAI ; Cinéma Palace, sj 
FOURMIES ; Cinéma du Laboureur, A WAT. 
TRELOS ; Cinémas Modem et Alcaiar, S 
BRUAV-EN-ARTOIS ; Florin, à AMIENS * 
The Royal Leleu. à HELLEMMES ; Cinéma 
Excelsior. à BETHUNE ; Garnier Cinéma. S 
HERSIN-COUPICNV ; Cinéma Vermast, S 
LOOS ; Cinéma Moderne. A BARLIN, etc-^ 

Contre le bavardage 
et pour le travail 
UN PROJET DE REFORME 

DE REGLEMENT DE LA CHAMBRE 
Ou ouituail oujourd nui le» uetaUe uu ytxt* 

jet de rélottue Uu re^ienietil de la CuaiuDre* 
léuiKé ptu M. Joacpu burUiéieiny : 

La Cuumbié u e ueuuruit que trois sésOn 
c e s par semaine. Ce cuil lre ne pourrait é t r s 
dépassé 4ue sur la demande du guuverueM 
meut ou <le la coniéreuce dea presiueuta des, 
coiiiiuissiciis. Pouiront seuia parier, sttna 
uiuitaltun de durée : les memures du guuver* 
ueiueui, les préeiUents de commiss ion a i n s i 
que le rapporteur. 

Les députés mandatés par leur groupd 
pou ri ou i parler pendant une heure. Lies <(é* 
pûtes paiiaut en leui nom personnel ne pooç* 
roui parler que pendant un quart d heure , 
Uu député ne pourra intervenu plus de deua 
fois dans le m ê m e débat. Une interruption 
autorisée par uu oraleur ne pourra excéderi 
trois minutes Pour rectifier le procès-verbal 
pour s élever cunlre la clôture d'un débat, 
ciiiii iiiifintes seulement. ' 

L'auteur d uu amendement disposera dq 
dix iiiinutts pour le défendre. Deux o i s t e u r s 
pajlunt pour ou contre, pourront iuterventr, 
mais etiucun d e u x durant cinq minutes. L e s 
explications de vote sur les a inendementa 
sont interdites. 

Sur des u n l ions de procédure, l'auteur dd 
la propi«itlon, le mprxrteur et le gouverne» 
ment eurent seuls la parole L'auteur dispa» 
sera de dix minutes pour justifier sa prope* 
sition et de cinq minutes pour répliquer a n s 
objections qui lui seront faites. 

Pour tes interpellations, el les devront étrd 
vidées en une séance L'inlerpellateiir M 
parlera fias durant plus d'une heure 

Après 'es explications du ci .uvernement, 
nul ne pourra plus parler pendant plus d s 
15 minutes Des quest ions pourront Aire po* 
sées è un ministre, si le ministre v consent I 
un quart d heure pour poser la quest ion, 
cinq minutes pour répliquer au ministre . 
Pas plus de deux quest ions dans la m ê m e 
séance. C e s l le s y s t è m e utilisé en Angle* 
terre . ' 

l.a Chambre sera appelée prorhalnemen! a 
rf'srtiter les textes dont on vient de lire If 
résumé. 
• a • — - - " • — • • • • • • - - - ^ - - s a - s a 
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w: 
EN DI1JX1ÊMF PAGE : Le Kracb. de- 500 000 francs d'un banquier de Lille , Les grandes revendications prolétariennes ; Un millier de Cheminots ont mani

feste à Valenclennes , Des ouvriers de toutes tes corpoi atlotis ont également manifesté a Boulogne , L'émgoa3 troublante du crime d'Ecuries. — EN QUA-
TRIEwEE PAGE : Nos détails complets sur les manifestations sportives d'hier. — EN CJNQIjlLME PAGE : Nos Patrons-Prunes : La mode pttatanièia. 

Paris. — U Doumeiicur a assiste lest 
Hôin SU « m i e » Ei*»e« Art» «t MSIWrs. 

— t0> «'on* ré» «le n nteo fseersle ae> 
MutlM* et An,- «'onilMti se 'tendre a MIL. 

— ncrastnn mort prr- rwssldeat (3oe<UI«e. si. uoa. 
meraur a M m w wt*in aMHictiMnrar au Prêtât. 

— M trtiii» M»WM. nnit,a*.rb*i •srrMertet pee» 
limiter du Mini-tre du Travail 

— Hier devant pr«*Mem HepoMSae» de aerooia 
l i w m b B«n#r de i i 'n arltnsi «i Isa urlmatre. 

«̂ nié - mer »ep|f»t»tl««a ssr aanHers n itt 
Jnie- rerrv nivon»» rir M Vtrt-t Pr>rrt 
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